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latinîes dépenses p)ubliques et d'un re-
venu écornié par la perte do deux pro
viîîces, le Seleskwig et le Iloîstein, il
tiongea avec raisonîllque Il, diveloppe
tiront et l'amnélioration kit LiXgriculturo
et des indîu,.trie connexes ponvià*ent
le u.auver (Io la ruine.

Des patriotes éclairim pareîururuît
le payst en y répandant les entnis
clies aîgricoles, et en aidant à la fit
brication -les produits dît lait. Les
Danois nnt écouté et mis eii pratique
leurs sages conseils, et tous ont mai-
ché agis la vdie du progrès. la cul
turc a ét.1 faite d'lino nianière intelli
gente et raisonnée; par lo-# assole-
ments. en faitiant jalterner les récoltes
épuisante', et les récoltes améliorantes,
on a rendu à la terré, roue forme d'en
grais. ce qu'elle donnait cii récoltes
L'iudubtrio laitière, qui progi-essait
on môme temps, faisait trouver des ro-
venus considéî-ables dans lat fabrication
du bourie, et les troupeaux auginen-
taient d année eii année. C'et ainsi
qu'après l'Irlande, lo Danemark et le
pays qui nourrit lo plus de têtes de,
gros bétail par mille oarré. La loi de
restitutioni y e tellement bien cern-
pise que nous croyons pouvoir dire
quo. lea Dannis ont résolu, grdce à la
trauisfortnatioii de la majoitre partie
de leur-s récoltes on beurre et en lard,
le difficile problème dumininleh
fertilité du t.ol 1ls ont entre ls in.
les4 trois anneaux qui forment l'en
clînemeut de tonte benu culture
nombreux troupeaux fumier abon
dant, récolte, payante.

Une autre chose nous a frappés, et
nous croyons à propos d'en faire mon
tion. Les connaissances théoriques,
môme les p lus complètes, ne sont pas
jugées Peules Nuffisantes Avant le
prenîdreo it main uno exploitation con-
sidérable, les étudiants agricoles -,,nt
passer au moins un an chez des culi-
vateurs on renom pour apprendre coin
ment aménager et diriger une ferme.

I ya trente ans,le Danemark nepro-
duistait pas ou presque pas du beurre,
et on ne faislait de 1 élevage que pour
la productIon de lit viande de ba'uf -
mais le prix dlmvé du beurre, et, plus
tard, l'immense îîroduetioii de Y*Ouest
Américain eii grains et en viande,
liront resi.ortirdavantago l'X*mportance
de la produrtion du lait. A orce dlé
nergie, de persé6vérnce et surtout do
travail intelligent, les Dannisont réussi
à faireode l'industrie laitiée'e la branche
la plus rémunératrice de leurs4 indu-
tries aroles. En elle, ils Ont trouvé
un rchélucratif et toujours ouvert
pour les produitsi do leur fermes,
graîmîs, légumes et fourrages. D'expor.
tuteura de boeufqu'ils étaient, ils sont
devenus exportateurs de lard et de
beurre; autant que possible, ils con-
vertissent, leur récoltes on produits
concentrés, et n'en exportent que le
surplus ; et voilà do quelle manière ils
Out réusai à placer leur pays, eu égard
à son étendue et à a population, à la
têtec des pays agritcoles8, pour la quan-
tité et la qualitéd de sproduits litiers.

Citons quelques faits, quelques ex-
emples, tirés de la petite et do la
moyenne culture,à l'appui docetexposé6
obeicinct de l'agriculture au Dane-
mark.

M 0. Il. Petertien, de Prcderick-
eund, dont la terre n'a que cinquante-
quatre acres, garde cette année sept
vachesI, sept veaux et tautres, deux ebo
vaux, quatre mou'ons et dix pi -a, et
ses piturages et. ses prairios ne cou-
Virent qu'une superficie de quatoirze
acres.

M. Peter Jenbon, do Xallonaborg,
qui Possédoi en tout six arpenta et
lieux tiers de terre, garde quatre va
ches et un cheval. L'an dernier il
n'avait que trois vaches, dont le lait
lui a rpporté 8159.80 Les céréaleset
les légumes qu'il a récoltés lui ont de

pltu. prmtis d'engraiis.;er dei cochons,
dont lavente lui a donné 881.11.

Sur ttne terre de venît soixante-
q~uiînze arpente en cuiltuîre et do onze
eia prairieis bseM. N. Petcruoii, J'.
Tîiastrup, trouve mu3eni de garder
cqiîîaittu trois ',athles, treize taures,
uiî taureau, onîze '.lîo'.îux, quatre livit-
lû!ný, truit, cochons et quîatre moutons

L'eutietien d'un bitail aussi nom
broux, eu égarl à l'étendue dcs I)r(-
priétéq, s'explique de la manièru sut
vante: 1. les animaux, piturant nu
ppieta mangent plus rasI, Plus égide-
ment, ne ga-upillont, aucunîe parcelle de
terrain par le piétinement, et trouvett
sur la partie rasé e iseondle, et
même ue tt-oi-ièrne fois un excellent

re a, 2. bien sottvent au p>rintemps,
a itt aterre raffrmie, les pLturiiges

sont ai-rosés avec du purin, donît l'effet
est pr-ompt et prodigieux; 3. le ter
rain, parlititcnt, égoutté par le drai-
lnge ut à la surface, est mainîtenu oii
grande fertilité par les jachères, les
fré-quent8 labeurs et la furr tire à forte
dose, avec cligrais do ferme et enîgrais
artificiel; 4. on u-èrn, peur fâiî-e loi-
prairies, une variété do gi-aines four
ragères, dont la croissance inégale-
ment lîtivo fournit une hArbe serréeo
et abonîdante; 5 Io trèl, qui a
bi-îî fait ses racinies ltpimièro ait-
tw'o et très rarement endotamagé paîr
les gelées du pr-intemnps j6. ou pacage
coujoui s sur pratire do première nu (le
seconde année, 7 la récolte do foin eu
fait peu après la mai juin, et, pendant
que les vaches cnsomeont la seconde
pousse du pèuragel Io regain des prai-
Ries atteintt tojor httitou dix pouces
et fournit une nourriture abondante,

8. pour l'hivornement, on a toujours
une ample provision de légumes, bette-
raves, carottes, etc., ete.

STrATISTIQUE AGRICOLE D>U
l)AN EMAIZ

(là acre) Oît comme suit pommes do
torso-J0O à 380 millets ,carottes-

500 minoIs ; avoine-50 à '#0 minutes;
orgo-45 à 55 mînotii, seigle-S' à 7

mlesblé-Sf' à 70 miglotq.
D)'après M. lit Cuur, présideunt do la

Sueciêté Roy-ale d'igraculturo du Dano
matrk et du l'Ecolu d*Agrieulture do
Lyngby, lu rendemnent erait encore
plus, -onsiddrablo.

M. lit Cour attribue co rendement
élevé à la pré8cnce du la marime dans
Io sol du Danîemark qI> et à la quantit.
considérable d'animaux que les enîti-
vteurâ gardent sur leur terres.

Pour donner uno idée do la p)roduc-
tien du lait ont hiver commeo on été, au
Danemark, nous préýenton9 ci-dts-
sous un tableau du lait reçu mnensuel-
lemrent à la fabrique e'opérativo do
Ebberup.

Livres dIe
lait p lb.

1811 L.ait reu [leurre dhur
Janvier.... .'204,048 ... 7,613 ....r. 7-
Ilevrner ......... 19118..27 4-
Mars.. ..... 198,272... 7,iX8 2 7. 6 -
Avril......l7x.591...6.3 19..27. 9 -
.%fi ......... .ù 530 ... 7,8t6... 26 '.-
Juin........ .208.3911...7,607.27 '-

Juillet ......178 16â ... 6.127 .. 21 5-
i Août .... .. b,J'>i ... 2,Pb.... 3
S Août.... .*j:g..ý21 .... . 2

Nous donnons aussi Io tableau du
lait do trois vaches, fourni à une fa.

briqe mnnuellement, pondant touto
Faýn.n5e, par M. Poter Juliana, cultiva-
tour qui a une, terre de 16 arpents Fou-
luiront.
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Août 1893 .. .. 675 Août 1893. $13 (-
1cîîiembri ... 10G septembre ... Ob
0-À-Are ... ... 7s-i Wibr-..... 8 -47
Novembre .... 1.4031 Novembre- 17 40
Décombîe ..- 1.9t0 Dè 'ubs22 78
Janvier 189.. 1.9586 Janvier 1894. 19 63
Féèvrier....1.768 Fevrier ... 17 41

Sa .- ..... .b6 Mars. 15 92
Avril......_ 1,819 Avril. 17 86
Mati... - t.. (,«10 %lat... .. 751
Juin............. 1.115 Juin ....... 86

Si nous tenons compte do toutes les JuiiCt it ... t... GJ JIiit -..... 8
exportationq faites en Angleterre par î.uy0 139 80,
le Daneir.rki, on beurre, animaux,
viande, margarinie, fromnage, bai ndoux, A la fabriquei coopérative do lljor-
oeufsI, céréales, volailles, peaux, laine tebji'ry, tenue par le fabricant Lardon,
nous conistatons qluellesi ont rapporté ai y a 12, patronsx. M. Lai-sou reçoit,
au Danemark en 1 5S1 $21-277.115.33, tous les jours environ 10,000 livres de
c-t on 1893 840,900,347.53, tandis que lait.
l'exportation des mêmes produits, du A un concoure, il a obtenu un3 md.
C.Inada en Anigleterre, rapportait en daîillu J'or pour son beurre. Pondant
ISSI 83QitiO,430 67, et un 18.,3 $41,- t'autés 1993-9-t il a reçu les quantités
?G3,465.73 - l'augmnentationî des expor. de lait siîivaiîtcs:
tations du bainemnrk étant de près de
95 olo, taudis que les aftreï ni'accu- 's'Il Lait rtc.îi Bo.urre- QuantitA6 de
saient qu'une augmentation do 40 0>0 lait t-ar lb.
à peine. <Jet accroissement des ex. juillet .. j 77.035 .... l7 ob d bu
por-ations agricoles et, conséquem- Aoùt.... 4,t,5rt .....
ment, dû la richesse publique, démon- S-pteian'e. t-388 ...1 $i
treoque l'industrie laitière st plus lu. octobre ... 360,20!..i 4,219 .'5 1110
crativei que la culture des céréales Novembr,.. 3». e.18....14.113-"262,110
pour l'exportation. lîéýcmbrc ... 41,173--1.5.486 .

Les exportations de Il bacon"I et do janvier-...43 9.8-8-.16,31o .. 213 9110
jambon du Danemark ont marché de tzevricr ... l,7l. 1 .. 58t2 ... _27.
pair avec l'accroissement do la pîro- Mari-.. ..4913.15...... 8016....27 311o
duction de lait. En 1881 elles étaient Avril.501%,321..18166.... 27 7110
seulement do 8295,635.40, et on 1893 Juin.. .. 5,29.275 .. 20.. 7893 ......
de $1,566,988.47.Jun 532 .1.3.

Presque tout le beurre danois cet
exporté en Augloforre. Cette exporta
tien qui était de 88,233.81S4 46, on 1881,IE.~PRTE
s'est 4levée cii 18933 à $25.6u0,525.00.-

Le développement prodigieux qu'a
pris la fabrication du bourre au Dane-
mark est dû en grande partie à l'uni- AGICUGLTURtE
tiativo de M. Thomas R. Segeleke, Au Daeak la, loi permet aux
professeur do laiterie à l'Ecolo d'Agri- cultivateurs de former autant de se.
culture de Copenhague. Depuis trente ciétés d'agriculture qu'ils le désirent ;
ans cet honmme dévoué a fait une pro, il touîr est même loisible de former deux
pagande des plus actives on faveur de siociétéspa ros-.Puirsdce
cette industrie, et asl nombreuses con pacarn pntrose Puieus e es6
férences sur le traitement du lait, s ociaions lant d suions ase frn-
l'élevage et l'alimentation du béai inntso da letdo sur e cen-u
ont produit les meilleurs érucsoud senenr sr e u

D'après M. î-anile Holm leone (I 1nius en avons des quatitOski énormes
ment moyen par topneau, de terre su danaia.

Première année, jachèr-e.-On peut
dire quela dixième partie du toîritoire
on culture dît Danemark, reste chaque
aunée on jachère. laquelle est Jugée
indispensable comm,% culture net-
toyante et améliorante. A plusieus1
endroits nous avons vu. au commen-
cemnent du mois d'août, dos cultiva-
touret occupés à labourer dos champs,
tandlis que dans les champs voisins on
travaillait à la moisson.

Dans bien dus caî on a aussi re-
cours à la demi-iachèro, laquelle con-
siste à mettre on labour un terrain
après on avoir enlevé la récolte au mi-
lieu de 1lété, on pratiquoeon ce cas
trois labeurs en dlifférenta tempi jus-
qu'à l'automme.

La jachère nue se pratique toujours
sur uit retour do prairie ou de pâtu.
raugo, et le premier labour est fait l'au.
terrne. Au printemps le tor-rain est
hersé ameubl-, nivelé6 et roulé, et re-
çoit un second labotur ot niai, un troi-
bième on juin pour enterrer lo fumier,
aieo est un terrain argileux, un qua-
trièmoeon juillet et un cinquième cn
août pour recevoir la semence. Tous
ces labours sont suivis de hiesî' et
do roulage. Si le sol est léger, le fu-
mier n'est enterré qu'avec le. dernier
labour.

Nous avons vu faire ces travaux et
wqons été témoins du soin q1uan ap-
porte à les bien faire. Ces travaux ré-
1létté. détruisent les mauvaises herbes,
reposent et restaurent le sol; ils sont
nu dca moyens jjés nécesslaires pour
on conserver la fertilité. La fumure
fait le reste.

Deuxie année.-TA terre eSt réta.
blie en son état antérieur ast est prête
à pousser avec abondance la nouvelle
récolte qu'on lui confiera. On choisira
la plus épuisiante des céréales, précisé.
ment parce que la réserve eut plus
considérable et qu'on a toutes leit rai-
i-ens d'attendre une abondante récolte.

Troisième année.-L'orgo à six rangs
vient ensuite. On choisit cette variété
parce qu'el le est moins épuis5ante et
demnande un sol moins rinhe.

Quatrième année - lÀguminouse,
légumes, navets, betteraves, carottes.
Quelle attention les Danois portent à
îîo pas fatiguer la terre I A la qua-
trième année de la rotation on juge à
propos de faire %les légumes, parco que
les mauvaises herbes ont pu pousser
depuis la jachère, et les sarclages les
empêcheront de a'enraeiner plus pro-
fondément Un nouvel apport de fu.
mier, don labours et des hersages ré-
pétés prépareront admirablement le
,ol pour une abondante récolte de lé.
gaimes.

Aut Danemark, les; cultivateurs n'ont
pas assez de caves spacieuses peur con-
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est dIo nature à favoriser le développe.
ment do 1 agriculture.

Il exibte, on outre, en plusieurs oin-
d.ois (es ssoiatonspour l'acquisi.

tion, dt iliaux niproducteurs do race
bovi lie ou ohovailiio.

Lt plupart de agriculteurs tiennenît
uneit eo)mîitbilitté parfaite de la forme.

L'A68OLCUisiT génér.ilcment, suivi
ait D;ineinarI est do huit années;

1ère année-Jachlère nue oit demi-
jachière.

2mc ' Bté et %ol arileux;
seigle on sol léger.

3rno " Orge.
41ne " Légumineuses ou légu-

mes; navets, bottera.
v'es et carottes.

5Smo " Orge ou orge et four-
rage vert, Fi le bé-
tail et à\ l'étable en
été.

4ime Avoine avec graine de
foin.

'Tin Foin pour prairies Ott
pâturatose.

8mo " Pâlturage ou foin.


